
MIEN. bien de nature à 11e pas avoir amé' 
lioré son état sanitaire.

en faveur d’une politique de conci
liation et d'apaisements de préfé
rence à une politique de guerre à 
outrance.

Je serais vralxent aise de croire 
à cet'e conversion, dans l'intérêt 
même de la réputation politique 
du chef grit et aussi dans celui du 
public en général.

LE CANADA
mpes funèbres 

>ttawa,

Sir John A. Macdonald fera mo-
Ottawn et Hull, 8 Avril 1886 tion, jeudi, pour qu'à l'avenir, du 

rant tout le reste de la session, les 
mesures du gouvernement aient 
préséance, après les affaire de rou
tine, sur tous autres sujets, le mer
credi.

11 est actuellement question d’é 
tablir une manufacture de tabac à 
Sorel, P. Q. Le capital sera de 
116,000.

On redoute beaucoup partout 
les suites des dégels du printemps, 
et la grande quantité de neige qui 
recouvre encore la terre, à l’heure 
qu'il est, occasionnera probable 
ment des inondations considérables, 
Sur les bords du Saint-Laurent en 
particulier,le danger va être grave ; 
aussi les propriétaires se préparent 
ils à se mettre à l’abri à la première 
éventualité.

C’est cela : la prudence est. la mire 
de la sûreté.

ENCORE UNE VICTOIRE 
MORALE

Il y a eu discussion au sujet de 
la somme de 642,32250 que les 
estimations budgétaires demandent 
pour couvrir les frais d’adminis
tration du département du Secré 
taire d’t tat.

M. Mills ayant prétendu que les 
dépenses de cette section du ser 
vice civtl se sont accrues considé

rai.
i public d'Ottawa, 
s commande qu'on 
tès modérée. On 
LARDS sont à la. 
•aires fournie eui-

Le comté de Northumberland 
Ouest a donné, hier, un solennel 
démenti à tous ceux qui prétendent 
nue la politique nationale et le 

•r parti conservateur sont en baiss ; 
auprès de l'opinion publique, dans 

. Ontario.

GRINDE OUVERTURELorgnon.
de nos SéLLBS D'ÉCHANTILLONS d'articles de Mode et do 

Manteaux, avec, aussi, un assortiment complet de Marchan
dises du plus haut goût.LES FAITS DU JOUR’ilice sleudi, le» & ü.vril

CHANCE UNIQUE
Le maréchal Bazaine, qui a été 

condamné à mort pour avoir livré 
Metz aux Allemands, pendant la 
guerre de 187U, est actuellement à 
Madrid dans la plus profonde mi 
sère. On dit que le duc d’Aumale, 
le président de la cour martiale 
qui le condamna à mort, lui a en
voyé quelque argent.

11 parait certain, aujourd’hui, 
que l’Angleterre va rappeler ses 
troupes du Soudan. Le général 
Wolseley a délaré qu’il est par
faitement impossible pour les sol
dats de passer l’été là-bas, à cause 
de la chaleur et de l’insalubrité du 
pays.

Voici certes une campagne qui 
n’ajoutera pas grand'chose aux 
lauriers de l’empire britannique. 
Elle n’aura eu pour conséquence, 
en effet, qua la mort de Gordon et 
de quelques centaines de braves 
troupiers. Elle aura servi aussi à 
discréditer l’Angleterre auprès des 
autres pays européens et probable
ment à la jeter dans une guerre 
sanglante avec l’Aigle moscovite.

Quant au général Wolseley, nous 
est avis que sa réputation de grand 
homme de guerre aura besoin de 
replâtrages, à son retour d’Egypte, 
et les œufs de Pâ pies de Karthoum 
ne devront pas lui fatiguer l’estomac

La France en a assez, parait-il, 
des fils du Céleste Empire et de la 
guerre qu’elle a entreprise contre 
eux. Suivant les dernières nou
velles, elle aurait même bel et bien 
bâclée sa paix avec la Chine, en 
consentant à ne pas exiger d’indem
nité, mais en conservant seulement 
son contrôle sur le Tonquin.

Cet arrangement, s’il n’est pas 
excessivement glorieux, mettrait au 
moins un terme à une guerre qui 
menace de se continuer indéfini
ment et qui parait devoir coûter ter
riblement cher, de part et d’autre, 
en sang et en argent.

Décidément, dans tous les cas, 
l’histoire de posséder des colonies 
devient une ennuyeuse chose. 
L’Angleterre l'a appris à ses dépens 
en Egypte, et la France en ressent 
aujourd’hui la vérité jusque dans 
sa constitution gouvermentale.

L’un et l’autre de ces exemples 
sont assurément regrettables; mais 
c’est à celui qui récompense et qui 
châtie les individus et les peuples 
qu il faut ea demander le secret et 
l'enseignement

M. Gagnon, député de Kamoti- 
raska, vient de proposer à la Légis
lature de Québec un projet de loi 
par lequel, à l’avenir, les avocats 
et les notaires seuls auront droit de 
remplir les charges de shérif, pro
tonotaire de la Cour Supérieure ou 
régistrateur.

Le Post de Montréal félicite le 
les travaux considérables qu’il a dû gouvernement d’avoir nommé une 
s’imposer pour soumettre à la commission pour s’occuper des ré- 
Chambreson exposé budgétaire sont ciamations des Métis, et se déelara

rablement depuis 1878, l’honorable 
La lu te, dans cette division éled*^ chapleau a pieinement justifié 

torale, s’est pourtant faite sous des 
circonstances on ne peut plus

t
Pour les dames qui veulent se procurer les marc.' .iiüises dos modes du 

printemps et des manteaux à unce fait en constatant dans quelle 
large mesure les affaires du dépar
tement se sont augmentées depuis 
cette époque. Par exemple : les 
lettres reçues en 1878 é aient an 
nombre de 8,804 ; elles ont atteint 
le chiffre de 15,588, en 1884. Sous 
la dernière année du régime Mac 
kenzie, le Secrétaire d’Etat a ex
pédié 6,078 lettres ; l’année der
nière, il en envoyait 11,958. Les 
frais collectés en 1878 furent de

PR.;X TRESM-ODEREdésavantageuses pour le gouver
nement. M. "Guillet revenait, en 
effet, devant ses constituants avec 
le discrédit qu’entraîne toujours à 
sa suite le précédent d’une élection 
annulée ; puis, le parti libéral pou
vait exploiter en sa faveur les 
conséquences de la crise monétaire 
que vient de traverser le monde 
des affaires; il pouvait même invo
quer les évènements malheureux 
qui se déroulent, de ce temps-ci, au 
Nord Ouest.

Mais, toutes ces arguties, et bien 
autre chose encore, n’ont pas suffi 

» à voiler le, cachet d’impuissance 
dont sont stigmatisés nos adversai
res, depuis leur passage au pouvoir, 

t> de 1873 à 1878, et la députation 
grite, qui s’était gaiement ruée à la 
bataille dans Northumberland-

Chapeaux garnis et sans garnitures, Fleurs, Plumes, ManW aux, ViMtmonls 
pour dames, Parasols, Parapluies. Rubans, Dentelles et articles 

en dentelle.> iktre place 
' «ftwi no»É< TOUS LES DEPARTEMENTS SONT COMPLETS.

Photographies Des transactions extraordinairement avantageuses sont offertes à tous.

D. GARDNER & Cil.•r
directs.

1'

ail & Belcourt, NUMEROS 66 et 68, RUE SPARKS61,326 contre 68,707, en 1884. Les 
réq ilsitions adressées au départe, 
ment représentaient le chiffre de 
4,946, en.1878, et elles ont alteint 
celui de 8,952, l’an passé. La valeur 
des effets expédiés s’est accrue de 
855,086, en 1878, à $108,327, en 
1884 ; celle des effets reçus était de 
854,809, en 1878, et elle s’est élevée 
> 8105,667, en 1884. Le nombre 
de chartes émises a aussi augmenté 
de 11 à 37, et enfin, les salaires qui 
s’estimaient à 839,142, en 1878, ont 
été de 847,808, en 1880.

A la suite de ces explications, le 
crédit, a été voté.

UN MHS SEULEMENTUREUHS,
s de Is Cour Su
es Département»

Photographies grant eur
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DUT, L.L. M. 
nbre du Barreau 
lébec, a’occupera 
it son attention

2
CHEZ

D or ion <&
Delorme

140 Hue Soarks et 569 Hue Susse*,LîlELLE Ouest, s’en ,est piteusement reve
nue vers la Capitale avec son petit 
bonheur, hier soir.

Nonseulement M. Guillet, le 
candidat du gouvernement, a été 
réélu ; mais, sa majorité, qui avait 
été réduite à 5 voix en 1882, s’est 
accrue considérablement.

Nous est avis qu’il va être très- 
curieux de lire les commentaires 
de la presse grite sur le résultat de 
cet e élection qui semblait lui lus 
pirer tant de confiance.

Le Free Press pourra enrégistrer 
cette nouvelle victoire morale au 
compte des profits et portes, et Free 
Lance a une occasion unique, au 

7 jourd’bui, de chanter, de sa voix de 
x cygne, la réaction formidable qui 

s’opère dans notre milieu politique.

J. B. AKIVL,EMPLOI DEMANDECoin de la rne Rideau.
OTTAWA.ANCE

la. PEINTRE,
DÉCORATEUR,

TAPISSIER
BT VITRIER,

18 Oct. 18£4 Un FORGERON recommandé désire 
avoir une situation permanente.

8’adre ser à
EUGENE BBLMVLEUR, 

Hull,
Près de l'hôtel Navion, rue Wellington. 

1b mars 1885—4f 2 p s

IA.
at ut» Consolidée 
a amendement»,

V inspection du .

! La somme allouée pour l’admi
nistration des postes en faveur du 
prochain exercice financier, a été 
votée, cette après-midi. Elle s’élè
ve à 8161,620 et constate une aug 
mentation de $12,440.

Ce surcroît de dépenses est am
plement justifié par les chiffres sui
vants que j’emprunte aux explica- 
ti ons fournies à la Chambre par 
l’Honorable M. Carling.
‘ Le nombre des bureaux de poste, 
qui était de 5,378 en 1878, a atteint 
le chiffre de 6‘837 en 1884; tandis 
que la roule parcourue par les mal 
les s’accroissait, durant la même 
période, de 38,730 à 47,131 milles.

Le nombre des lettres a aussi 
augmenté de 44 millions à 66 mil* 
lions et le nombre des caries posta
les est actuellement de 13 millions, 
soit une fois plus élevé qu’en 1878. 
Les lettres enrégistrées ont atteint 
le chiffre de 3 millions, lorsqu’en 
1878 elles ne représentaient que 
1,980,000. L’accroissement, d’ail
leurs, a été dans toutes les bran
ches.

L’Honorable Maître-Général des 
Postes a été l’objet de compliments 
très-flatteurs, relativement à l’ad
ministration des affaires de son Dé 
parlement, de la part de M. M. 
Mitchell, Vail, Gault et Beaty.

Marchand dk

PEINTUREIPAL :
kCQUKS.* BT db VITRES, 

626 RUB SUSSEX 
OTTAWA

NouvellesJe
I

» Marchandises mmiaaier de 3ft«ie . 
aident.”
& Vice 
Q. Présidents.

dent du bureau 
rince de Québec.

M. Arial se charge do toute 
commande dans sa ligne d’af
faires ; il surveille lui-même 
toutes les opérations de sa bon 
tique, et ses prix sent raisonna 
blés.

Tenant d’être reçues AVIS aUX ENTREPRENEURS

"t DES SOUMISSIONS cachetées adressée» 
au soussigné, et portant la auecription 
“ Soumission pour boi» de ch ullage, ” 
seront reçue» à ce bureau jusqu’à LUNDI, 
le 13 avril p ochain, pour la fourniture de 
bois de chauffage à l'usage des édifice» 
publics d’Ottawa, en conformit» du dévie 
qui pourra être consulté à ce bureau, où 
des formule» de soumission pourront aussi

3 Caisses de crinolines,
2 do de poignets et colets. 
2 do de paniers LbustlesJ.

id. BLAIS & THERUULT,
No 135 Rue SPARKS.

ion,"fl. Les propriétaires trouveront 
un grand avantage en le favo 
risanhde leurs commandes 

if'mara 1883 ta

B.

18 mars 1886—3m
être obtennes. 

Aucune soumission ne sera prise en con
sul-ration s: elle n’est fait- strictement 
confoime aux formules imprimée*, et dans 
le cas de Sociétés, si les soumissionnaires 
ne les accompagnent de leurs véritables 
signatures, et ne désignent l'occupation et 
le lieu de résidence de chacun de» membres 
de la dite société.

La soumission devra porter le» véritables 
signature» de deux personne» eo'vables, 
résiliant au Canada, et co 
porter garant» pour la fidèle 
contrat, et devra de pins être accompagnée 

hôque d; banq ie accepté pour la 
somme de cinq cents piastres fait payable à l'ordre du Ministre dts travaux publics, à

Lelîinistère ne s'engage à accepter ni la 
plu» basse, ni aucune de» soumissions.

Par ordre.
A. GOBBIL,

Secrétaire

M. O. R., et T. 
enrs Légale, 
i et Trésorier, 
rai.
Médical, 

dans le tréeoc

JNCHARD
’ARKS,

Al PARLEMENT
TAPIS, TAPIS etc.

MAISON DE TAPIS
7 avril

Il y a eu reprise des séances de 
la session, cette après midi ; ma-s, 
la chose manquait d’enthousiasme, 
et tout se ressentait encore visible
ment des influences de la vacance 
de Pâques. Les galeries, par exem
ple, dont le monde; des curieuses 
et curieux a oublié le chemin, 
durant ces jours passés, étaient 
silencieuses et vides ; tandis qu’au 
parquet de la Chambre, nombre 
de banquettes apparaissaient veuves 
de leurs occupants accoutumés.

J. B. ARIAL
Peintre Décorateur et Tapisssier, D’OTTAWA.

Avant le »!»• grand assortiment, le» meDL 
’«XPB'W’onre, et 1'» plu» baa prix ee 

fait de

sentant à 
exécution R

A. d’ n cVIENT DB RECEVOIR1 an. i * u, a relarts, Rideaux,
ATION Corniche», Pèle», Garniture* 

et Meuble, rie tonte eorte.ROULEAUX DE TAPISSERIES
i do tous les pa'rons et de tous les goût», 

avec bordure» appropriées.
La vente eet faite à 15 POUR CENT 

meilleur marché qü" partout ailleurs.

àlaADA,» MAISON DE TAPIS D'OTTAWA,
148 «ne NPiBU.

SHOOLBRËD et Oie;
Ministère des Travaux Public», ) 

Ottawa, 26 Mare 1885 Jw à Otlauti
—AUSSI—

TOILES POUR CHASSIS POUR LFS Pire

FOURRURES

E HULL,” Ottawa, 17 Dée. 1883.I.*.
M. Blake a pria son monde par 

surprise, en ne soufflant pas un 
traître mot au sujet de la situation 

1 1 des affaires du Nord Ouest.

k,
I DK AMERS CANADIENS

OU
TRESOR DES DYSPEPTIQUES

1de Védition TOUTE COULEUR.
M. ARIAL surveille lui-même 

toutes les commandes qui lui sont 
faites, ainsi que le travail de ses 
employés.

Le Sénat doit reprendre ses séan
ces demain.

ileei I'stbqo,.
Le chef de l’opposition aurait-il 

enfin compris que ce n’est pas en 
se rabattant sur toutes les minuties 
qu’une imagination féconde peut 
suggérer, qu’il paraîtra aider le 
gouvernement à rassurer l’opinion 
publique et qu'il le secondera 
d’une manière efficace dans la 
tâche qui lui incombe de réprimer 
les troubles actuels.

dette préparation guérit,
1» Dyspepsie de» Tubercultux ou poitri
naires, le» indigestions, le» Névralgie», le» 
Débilités générale», le» maladie» du Foie et 
de» Reins, les hydropisies et les Rhnmatis-

Préparé par le
Dr H. LAOERTE,

Lévis, P.Q.
Prix : 30 et» la bouteille.

En vente ehes les pharmaciens et en 
dépôt cbes

e COMMERCE, 
omptitnde, en 
, Or, Brome, Sir Leonard Tilley est indisposé 

et n’a pu assister à la séance, du
rant la soirée. On sait nue sa

Assortiment complet de Fourrures 
de toutes eipères, tel que

Kobe* poor voiture» Cupola, 
Manteaux, Manchon», 

OaiMiiiea. etc., ehe*

Hotel du CastorMJITT
451 et 453 rue Sufsex, Ottawa. Les 
agents-voyageurs trouveront bonnr table 
ei des voitures toujours prêt- s à cet hôt- 1. 
Prix m< dérés. Un téléphone e&l attaché 
à l'établissement.
E. CHEVRIER, propriétaire

Ottawa, 18 déo. 1884.

santé laissait à désirer, depuis 
quelque temps déjà et les fatigues,

Poetn reçoivent 
et sont exéeu-

H. L. COTE BLZÊAR A LABIE,
71 rne Bolton, Ottawa.vr du 

Ottawa.
U juillet 188* la128, Rue Rideaulen

KlMla-lTmle a* dan» \m PnlmaneeMe mltweolenx BE* A TUT E contre les hAmorrheïdee : tiaérieon certaine, remède général, en nnw __

HEMORRHQ'DES — HANNUM'S BEüNATINE, le SEUL REMEDE. BUREAU PRINCIPAL, 101 K VJ SPARKS, f'T AWA,
Kan* attira a* l'attention do pnblte iu le

--------- .....
—--------- '-- ,.v'v •• «T'
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"RELIGION BT PATRIE" ASNOMEA

sa,oo Première ineertiee. par ligne-.§0.16
Tous le» tours............
Trol» foi» per semaine.
Une fols la semaine...LE CANADA ,m o.onPour six mois.rOÛts 1*00

Pour quatre mois.. î.eo -----«M»

Avis de N aies an os. Mariées ou 
Déeès

Pour lee annonces à tones termes 
conditions spéciales.

XTJSlTJTê*

liez-
Edition Hebdomadaire

OJM»
Pour l'année. .ei.ee

JOURNAL QUOTIDIENPayable d'mwnw.

T A WA
LA SOCIÉTÉ DB PUBLICITÉ, PropriétaireLouis lissier, ité<uctexr STANISLAS DRAPEAU, Admlnl«tr»t»«r
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Nouvelle AnnonceLE REPOS DES FATIGUES CLUB HOUSERBMESCTMENTS chas, mmmm rstr:rîi,
Vous qui êtes faligués, insou

ciants, sans espérances, qui souf
frez, reprenez courage. Si vous 
supportez des douleurs indicibles 
et si vous redoutez même la moi t, 
soyez sans inquiétude. Cette pré
paration presque miraculeuse con
nue aux États-Unis comme Kidney 
Wort a maintenant atteint le Cana 
da et est souveraine pour la guéri 

de toutes les maladies des 
rems et de toutes les affections du 

Essayez la sans délai.

Ancien Poste de P. O'MEARA

AM
Les Sœurs Grises de l’Orphéli- 

nat Saint Joseph offrent leurs sin
cères remercîments aux 
qui, à l’instigation généreuse de 
madame T. GCoursolles, ont bien 
voulu contribuer à fournir le suc
culent diner de Pâques qu’on a 
offert aux orphelins de leur éta
blissement, le dimanche, 5 cou
rant.

Le soussigné remercie ses nombreuses 
pratiques, pour l’encouragement libéral 
qu’elles n’ont cessé de lui accorder depuis 
qu’il est dans le commerce. Aujourl’hu 
il a le plaisir de les informer qu’il Went de

? No. 40 RUE SPARK ,
OTTAWA

AGENT D’ASSURANCE
sur la V I E et contre le FE U,

Cité et District d’Ottawa.
COMPAGNIES RKPBÉSKNTfelS1

La Citizen*, DE MOM’RÉAL, 
La So tueru, Co. ANGLAISE, 
La Caledonian,
La Phœoi.t-,

20 22 ET 24J1UE GEORGE
maison a été reparèe, décorée et 
à neuf,-avec toutes les

Améliorations Modernes
Des avantages spéciaux sont offerts aui 

artistes de théâtre.
La buvette est toujours pourvue dee iz.îil 

leurs marques de
Vin*» IiM|i*enr* et Cigare*.

GRArsonnes
menoicefr

%10,000 pièces de Tapisserie Chinoise LES EPRELV% Nouvellement importée, avec aussi un lot 
de patrons fleuris pour chassis- Papier vert 
de 36 x 42 pouces. Papier doré et argenté. 
Livres de Messe Anglais et Français, et 
une foule d’autres articles religieux, pout 
école, trop longs à énumérer ici.

Venant également d’étre reçu un assorti, 
ment complet de CHAPEAUX du PRIN
TEMPS et de L’ETE, à très bas prix.

Verreries, Bijouteries, etc., ae pr 
choix ^ Vaisselle anglaise, à tris boi

tP
3011 «roi- 1/Nous nous faisons un heureux 

devoir de publier ici la liste des 
donatrices et donateurs 

Révérend J. O. Routhier, V. G. 
Mesdames J. T. Courtolles, prési 
dente ; E. G. Laverdure, A. A Bou
cher, L. Duhamel, O. Dacier, J. C. 
Taché, L. Dubé, L. Coursolle, A. 
Gobeil, Ed. Pelletier O. Beausel, 
Desaulmiers, F. Hamel, B. Suite, 
Marmette, J. Smith, Lous Lafram- 
boise, J. A. Genand, S. Robert, T. 
Trudeau, Mlle M. Louise Coursolle, 
Mesdames J. P. Leprohon P. Rivet. 
F. Bocquet, A. Courcelle, Hamel, 
E. Perrier N. Boulet, MM. Dr Wil
son, asst. Greffier, A. Fréchette, D. 
Richer, Hull Charlebois et frères, 
T. Iliffe.

T. P. ü'CONNOK, Prop.
oie. Ottawa,2 sept 1884 la"

do
O. POTVIN,

Barbier et Marchand de Tabac Capital et Actif Réunis
au delà de

«a. $40,000,000 -m r

Mais reve
Lorsque I 

1er, il n’avai 
tout l’espoir 
hésiter au d 
se disait-il, i 
quelque ém< 
noncera ses 
croire qu’el 
moi ! Mais 1 
vieillard qu 
de l’autel, e 
devant Q-ra: 
“Que déairi 
Elle répond 
fermeté : “ . 
tée dans la 
des Sœurs d 
bien ces par 
Paul! Mais 1 
donne pas fi 
ne homme e 
rayon glisse 
qu’il entend 
à la jeune n 
fi ces, tous le 
auxquels el 
Paul 
plus : les é 
n'avoir que 
Graziella.

C’est ains 
vit sa sœur 
sans qu’elle 
regret, la u 
sée Lorsque 
elle eut dép 
nements qu 
u’elle eut 
eurs et ses 

vestiges de i 
monde ; aloi 
vaut plus ai 
la voir se ré 
visage de se 
cher 1 ■ tone 
ne pouvait 
temps,

Paul ente 
Sœurs ; le 
la voix du [ 
paroles de 
encore à ses 
prêtre fit en 
est.” Le jeui 
rrit alors le 
nouvelle r< 
au pied de 
elle n’était ] 
morte bien-i

Le cortèj 
dans le mên 
entré. En si 
jeta un rega 
et les orne 
l’heure encc 
elle leva les 
c’était son 
passa près é 
dalbert, an 
sans leur ai 
regard.

Paul la si 
qu’il put la 
cœur une vi 
Sœur, sœur 
rai jamais.

L’église 
Paul se ret 
soudain on 
pâlit et fit î 
rière. La b 
avait suivi i 
heure dans 
dant toute 1 
elle avait s 
tion, jusqu’ 
ment du jet 
de dire que 
tit pas d’e 
être assurée 
retour dans 
.pour Graz 
maintenant 
rapport au 
femme.

Li baroc: 
sortir et à li 
fait encore 
obéit à sa r 
Mme de M: 
sortie de l’I 
échangé un 
sonnages ar 
par les soin 
un aspect t 
animé. La 
son êtonnei

doLES RHUMES DE CERVEAU
This KsfrerlDf represents the Longs la a oeaiiby suâej

OnLe sirop aux hypophosphites est 
trop connu du public pour qu’il 
soit nécessaire d’en faire l’éloge ; 
mais comme il arrive d’ordinaire, 
au printemps, que les Rhumes et les 
Bronchites se multii lient, il est bon, 
à cette- époque de l'année, de rap
peler aux familles que le sirop 
hypopliosphites est un remède pré
cieux contre les diverses affections 
de la gorge et des poumons.

A la même époque, les Rhumes 
de cerveau deviennent, eux aussi, 
plus fréquents et il ne faut pas ou
blier qu’on s’en guérit aisément 
avec ïAnti-coryza, poudre blanche 
que l’on prise comme du tabac.

A vendre dans toutes les phar 
macies. Dépôt général, à Québec, 
dans la pharmacie du Dr. Ed. 
Morin, 314 rue St Jean.

continue comme ci-devant à repi 
toutes aortes de fo 

érès. ALLEN’S LUNG BALSAM. No 161 LIVE BROAD,
( Vis-à vis la GARE du PACIFIQUE.)

Des ouvriers sont attachés à cet établisse
ment, pour la cduye des cheveux et la barbe.

Dana le dépaitement du commerce, se 
trouve un assortiment complet de Tabacs, 
Cigares, Pipes, de divers \ ri x et qualités.

Aussi Estampilles de la Poste, pour 
lettres et journaux.

Ottawa, 7 février, 1886.

teindre et repasser 
res, à des prix mod

EDOUARD THEREAU,
MtO Bue DALHOUSIE.

21 Not. '84

LS REMÈDE POUR QUÉRIR LA

Consomption, la Tool, les Allumes, ASSURANCES SOLLICITEES,
AGENT FINANCIER de 

PLACEMENTS et COURTIER.L’ASTHME, MB CROIT F,
Pt tente Affection de la Gorge, des Poumons 

et des Organes Pulmonaires. ACTIONS de Banques et do Compagnie» 
incorporées, achetées et vendues pour ar
gent et sur marge.DIPHTHERINE PAR SON USAGE SUIVI,

LA CONSOMPTION A ÉTÉ GUÉRIE, 
Lorsque d’autres remèdes et Médecins n’a

vaient pu effectuer la guérison. 
Recommandé par les Médecine, Ministres et 

Gardes-Malades ; en an mot, par tous ceux 
qui en ont fait un essai raisonnable. Il 
tovlagt infailliblement.

Comme Expectorant 11 n’a pae d’égal 
L’enfant le plus délicat peut le prendre sans 

danger. Il ne contient pas d’OPIÜM sous au
cun o forme.

1-ti manière de s’en servir accompagne 
chaque bouteille.

En vente chez tous les Pharmaciens.

— OU —
7DANTI-D1PHTHERITIQHIS G„rp„™SM"E:1j:,UrS= îeFÏ

briq ee tt Eglises à des condition» très 
avantageuses. Taux d’intérét

ARGENT placé sur garanties de première 
classe.

LES capitalistes trouveront leur 
tage à correspondre avje

M. Chas Desiardins,
BUREAUX:

Edifiée «le l’hôiet Riiseell, me
Sparks, OtlHwia.

Marques de Commerce et Droits d’Auteur- 
bistrée. 1

Spécifique contre la Diphthérie el 
autres maux de gorge 

Rien n’est meilleur pour guérir la con
somption ou à sa première période, la 

bronchite aiguë et chronique et les 
rhumes,

u réduite:

ENTERREE VIVE
Pour les meilleures ferronneries à bon ma: 

chô, allée cbes

McDougall & cüznei
Le pluB ancien magasin de ce genre à 

Ottawa, établi en I860, à l’enseigne de le
«ROSSE TAitBIERE,

Due Sussex, et coin de la rue Duke,
CHAUDIERES, OTTAWA,

Et à MATTAWA, P.Q.

XjtNous reproduisons la dépêche 
suivante reçue de Crownsville, 
Texas :

“ Un vient de recevoir ici la nou
velle d’un crime atroce commis a 
Tralpam, Mexique II y a deux 
ans, deux hommes étaient conve
nus de troquer leurs femmes Tune 
contre l’autre.

“ Une des femmes en question à 
consenti de grand cœur 
ge proposé, mais l’autre a refusé sa 
ratification et menacé de dénoncer 
les auteurs du marché.

“ Ceux-ci, pour parer au danger 
d’être déférés à la justice, ont 
traîné la malheureuse dans un en
droit désert et ont eu la cruauté de 
l’enterrer vive.

“ La crime n’aurait jamais été 
connu si un de ses auteurs n’avait 
menacé d’infliger le même traite
ment à une jeune fille qui repous
sai ! ses avances. Hile s’est échap
pé. t a révélé les faits aux auto
rités. ”

LA DIPHTHERIE VAINCUE!
Aux ravages de cette maladie terrible 

et réputée incurable, on a trouve un remè
de qui n’a jamais failli. L’expérience de 
plus de dix annnées de succès constants, 
et des centaines de certificats adressés à 
l'inventeur par des personnes notables 
et dignes de foi attestent l’eflic cite vrai
ment étonnant de ce remède.

Préparé par le

Pilules lie Noix Longues Composées
De MctiAL* 

Secouverte» v„ <5LIBRAIRIE FRANÇAISE 
D’OTTAWA '

iPour la guéri* 
son certaine d= 
toutes les affe<* 
tions bilieuse? 
torpeur du toit 
maux de tête 
in di ges lions 
étourdissement* 

ejurws?*'- et de toutes !ei 
lo -.«tuvais fonctionne

| déc. lanVous trouverez toujours à cette 
librairie un beau choix de livres de 
prières, d’histoires, d’écoles, four
nitures do bureaux, articles reli
gieux et de fantaisie, etc.

Une visite est sollicitée.
P. C. GUILLAUME,

455 Rue Sussex.

MCDOUGILL 1 CUZKER
1 DR N. LACERTE,

LEVIS. P. a.
i. la bouteille. E 

aciens.
EN DEPOT

D31 Octobre 1883.

FETESI FETES! FETES!
MAGASIN DE GROS.

l’échan- Be troToil s Fente^ MîûtiX-Prix : 60 ets. 
les pharmaci

n vente chez

CHEZ
ses causée par 
de l’estomac.

Oes pilules sont x-tt n trecommandèt 
mine étant un dos . lus sûrs et des plu 

efficaces remèdes con're les maladies plr-$ 
haut mentionnées. Elles ne conti 
pas de mercure ni aucune de ses prépara 
tions. Tout en étant un puissant purgatif 
pouvant être administre dans m import « 
quel cas, elles ne contiennent aucune df 
ces substances délétères qui pourraient et 
rendre préjudiciables à la santé des enfanti 
ou des personnes âgées. Les Pilules df 
Noix Longuss Composées, di McGali, son' 
préparées avec soin, avec un extrait col* 
centré, tiré de la noix longue et combiné 
avec d’autres principes végétaux, de ma 
nière à les placer au premier rang para 
toutes les pilules stomachiques jusqu’à pri
sent offertes an public.

B. B. MoGALB, Chimiste,
1,ontît’1- LA PB0IEUT1US SA«S EGALE

ELZEAK ALAKIE,
71 Rue Bolton, Ottawa. —tCHAMPAGNE ! VINS RBCHFItCHÊa ' 

ClUAHISS I
Un assortiment complet de liqueurs 

choisies et cigares, vient d’étre reçu au 
numéro 450, rue Sussex ,à l’entrepôt W. O.
McKay.

Liqueurs françaises et italiennes, Barton 
et Gastier, St. Julien, Sa u terne, Brisson,
Ayala, Chateau-d’ay, t. H. Mumm, Char
treuse, Kummel, Bénédictine, Curacao,. 
Moraskno Vertmouth, Torino, Eau-de-Vie,
Gin, en fuie et en caisse.

CIGARES de qualités variées, importée 
et Canadiens. .

Ordres promptemot exécutés, effets livrés * V 
a domicile. ggwEn

en- --------- :o:----------
Noun venons de recevoir le 

bel HNsorliment 
«l toiles peintes et doreee 

pour feu et res qnl ait 
j,4 nais ete importe en Canada

29 juillet 1884.
coi
effiF U HI EZ

LES CIGARES
réttEST-CE BIEN LE CAS?

Tous les marchands de la cam
pagne et de la ville, mais surtout la 
classe ouvrière, se disent qu’il faut 
aller chez J. B. C. Dunn, coin des 
rues Dalhousie et St André, pour 
acheter les épiceries, vins et 
liqueurs de premier choix, à des 
prix qui défient toute compétition, 
il n’a pas d’égal pour son bon 
marché.

JACOB ERRATT. t aCABLE MAGASIN PALBIS DE MEUBLES,
«8 RUE RIDEAU.

N B.—Voyez les échantillons de 
ces toiles dans ma vitrine.

BTL’HOMME ELASTIQUE
NÜ. 450, RUE SUSSEX

w. O. ittcKAY,
Propriétaire.

Ottawa, 5 Déc. 1884

On dit qu’il y a dans le village 
de Warren, R. I., un singulier 
lusus naturae dans la personne 
d’un jeune homme qui y exerce le 
métier de barbier depuis cinq ans, 
11 est de haute taille, maigre, aux 
articulations très libres et peut faire 
toutes les contorsions imaginables 
sans le moindre effort.

L’état de sa peau est surtout très- 
remarquable, en ce qu’elle est élas 
tique comme la gomme indienne.

Il prend une de ses joues et peut 
l’étendre jusqu’à la distance d’un 
pied de chaque côté de sa tête. De 
même est la peau ide sa poitrine 
dont il 
tenant

Les médecins qui l'ont examiné 
disent qu’il a une double peau tout 
à fait séparée de l’autre.

Tommy s’est récemment engagé 
à un industriel j our voyager pen
dant l’hiver dans les Etats du Sud 
et de l’Ouest où il s’est étiré à la 
satisfaction des curieux, 
maintenant au Musée de 10 cents à 
Providence, où il est parvenu à 
étirer son salaire de $15 par semaine 
à $40, toutes dépenses payées.

188*

iDIAMOND DYES AU CLERGE: 184 IE DAZEPartout on reclame à grands cris 
le Dyamond Dyes, ce merveilleux 
remède qui fascine et subjugue le 
monde, éblouissant tous les yeux.

lan

WORKS Manufacturier
—(HT)—

Marchand de Chaussures
EN GROS ET EN DÉTAIL

MANUFACTURÉS PAR Toute espèces d’ornements d’église, tels que 
VASES,

CALICES.
PATENES,

CIBOIRES,
CRUCIFIX,

OSTENSOIRS,
BURETTES, 

ENCENSOIRS 
CHANDELIERS,

PETITE GAZETTE S. DAVIS & FILS Chemin de Eer Canadien du Pacifique
DIVISION DE L’EST.

L’ANCIENNE LI6*e"tÔuJ0URS EN «VINT

Ligne Courte
BNTRB

OTTAWA ET MONTEE AL

—Si vous souffrez des affectations 
billieuses, maux de tête ou indiges 
tion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGalb Prix 25c. la 
boite. En vente chez C O Dacier, 
et H F MacCarty Ottawa.

Sirop des Entants du Dr Goderrt— 
Le seul sirop calmant reconnu par 
!a profession médicale. Prix 25c. 
la bouteille. En vente chez C. O. 
Dacier et H. F. MacCarty, Ottawa.

La Srrucine—La sprucine comme 
remède pour la toux n'a pas d'égale. 
Elle est entièrement différente 
d’aucune autre espèce de composée 
de gomme d’épinette, que Ton vante 
tant aujourd’hui. Ne vous trompez 
pas en demandant la sprucine, elle 
est mise en bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en
veloppe porte la marque de com
merce.

En vente chez H. F. MacCarty et 
C. O. Dacier, Ottawa.

COIN DBS RUES

Dadh.0u.3ie et, de l’Eglise
OTTAWA.Et autres ornements d’autels.

Calices et Ciboires dorés au 
vermeils, une spécialité.

Le seul établissement de ce genre à Ottawb

J. F. G ARROW,
170, BUE tsPAKKH

Ottawa, 29 janvier 1883.

peut se couvrir les yeux, se 
debout.

Désire faire savoir à ses nombreuses pra- 
es et au public d’Ottawa et de ses en- 

chetévirons en générai an’il a ac 
en opération toutes fes machines 
établissement autrefois en opération 
rue Sussex par M, Selby Lee pour la

FABRICATION DES CHAUSSURES

8 déc.

POUR LES FETES 
GRANDE REDUCTION de PRIX Arrmngemeiil* d’hiver, com. 

mençjR ut Lundi, *4 Nor.1884la. M. I. Daté désire attirer l'attention dn 
public sur ce qui suit :

Le personnel de l'étab 
contredi le pins complet de co genre 
Ottawa et est composé d’ouvriers de pre
mière cl
TOUTE COMMANDE

Qui lui sera confiée sera exécutée et expé
diée avec soin sous le plus court délai.
Une SPECIALITE dans les Commandes

Les meilleurs matériaux sont employés, 
satisfaction garantie. Prix très modérée, 

UNE VISITE EST SOLLICITÉE 
S@TLes marchands de la acampagne fe

raient bien d’aller visiter cette MANUFAC
TURE avant d’acheter ailleurs.

IZAIE DAZE,
Propriétaire.

1 an.

18 Photographies (cabinet) et 
Un magnifique Cadre (va. 

tant $1:00) pour $3.00.
8 PORTRAITS SUR ZINC. 88 Cents

hu hllssement est s an

tâÊ'SïéM |i Ufa
ll est v?111

i
s'20 
lî’so

4M , i
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ELANTOHR, i.tüase OttAws.,..Is.
Expositions Internationale et ColonialeNo 460 RUE SUSSEX, OTTAWA. 849Arr. à Montréal. IP. 8.—Réduction de 50 pour eent sur 

son assortiment de cadres. 700 f 00A Anvers en 1885—A Londres en 1886.

LE gouvernement a l’intention de faire 
représenter le Canada à l’Exposition Inter
nationale à Anvers s’ouvrant dans le cours 
de mai 1885, et aussi à l’Exposition pour les 
Colonies et pour l’Inde à Londres en 1886, 

Le gouvernement fera les frais du trans
port des produits du Canada j’usqu’à An
vers et <r Anveis à Londres, comme aussi 

Canada si les objets

Laisse Montréal..
MONTRES et BIJOUTERIES

A. 50 pour tOO de rabais.
a. m. p.m, 

11 25 10 15Arrive à Ottawa.
A. CHABOT 

472 RUE SUSSEX
NOUVEAU MAGASIN D'EFFETS 

POUR VOITURES

O’BLEGANTS CHARS PALAIS 
sont attachés aux trains de vitesse 

entre Ottawa et Montréal.

Connections à Montréal avec les trains 
de chemins de fer pour Québec, Hali
fax, Kaint-Jeaa, Boston, et tous les 
points de la Nouvelle-Angleterre.

t-Rappelez-vous que la prudence 
est la mère de la sûreté, et que 
voir c’est croire. Chaque article 
est garanti tel que représente, 
sinon la vente est nulle et l’argent 
vous sera remis. Réparations de 
montres faites avec soin, a des 
prix modérés.

N’oubliez pas l’adresse

les frais de n tour au 
ne sont pas vendus.

Les objets destinés à Anvers devront être 
prêts pour expédition pas plus tard que la 
première semaine de mars prochain.

On croit que c< s expositions offriront des 
occasions favorables de ft ire connaître les 
ressources naturelles du Canada, ainsi que 
ses progrès dans l’Industrie et la fabrica

tes circulaires et dee formules contenant 
de plus amples informations i 
voyées à ceux qui en feront U de 
lettre adretsée (franco) 
l’Agricultur., Ottawa.

Par ordre,

16 mai 84ùi Assortiment complet de carcasses en bois 
pour toutes espèces de voitures, moyeux, 
jantes, manchons de charrues, etc., etc.

Une boutique p ur la confection des voi
tures est attachée à l’établissement.
M.Chabot répare et fabrique à ordre toutes 

sortes de voitures d’été et d’hiver, dernier 
est sollicitée au

S

La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
et l’Ouest, ouverte le 11 août 1884 :
L’Express du jour quitte Ottawa à 12.15 pm 

" “ Arr. à Toronto à 10.00 pm
“ du soir quitte Ottawa à 11.05 pm 
“ “ Arr. à Toronto à 8.45 am
“ du jour quitte Toronto à 9.20 an ; 
“ “ Arr. à Ottawa à 6.07 rm
" du soir quitte Toronto à 70.0 rm 
“ “ Arr. à Ottawa à 5.17 am

Chars palais élégants sur les trains du 
du .jour. Chnrs dortoirs somptueux sur les 
U'dius du ouïr.

Connections à 8m th’s Fall pom 
Brockville et le chemin de fer du Grand 
Tronc ; aussi pour le chemin de fer Utica 
and Blaok River et ses nombreuses 
nections pour le sud et l’est.

Corn actions à Toronto pour tous les 
points à l'ouest, sud-ouest et nord-ouest.

Pour les billets, le prix du passage, let" 
sièges dans le ohar-salon, la table du 
départ des trains pour le haut de l'Ottawa 
et tous les autres stations locales et autres 
informations concernant les passagers 
s’adresser au bureau des billets.

HT 48 BUE ELGIN H*
GBO. W. HIBBAHO, 

ÀselBtant-AgeutrGénéral des
ARCHER BAKER, 

Sunntendant-géoéra,

SOUMISSIONS
ilH. Norkz,

30, Rue Rideau, porte voisine du 
“ Iiondon Chop House”

J^B8 soumissions^cachetées, portant la
pour U* Police à eheral,” et adressées à 
V Honorable Président du Conseil Privé, 
Ottawa, seront reçues jusqu'à midi de jeudi, 
le 14 mai ’885.

Des formules imprimées de soumission, 
contenant tons les renseignements voulus 
quant nux articles et les quantités roqoî? 
seront fourmes rn e'ailirisant à Port 
Osborne. Winnipeg, à aucun des postes 
de la poliee à cheval dans le Nord-Ouest, 
ou au bureau du soussigné.

numérostyle. Uns visite
472, Bue SUSSEX, Ottawa,

3 m, 3 f p S asen nt en- 
•mande par 
inietôre de

27 oct

mDernieret nouvelles—En route pour 
le Nord-Ouest. Trois grosses char 
ges de provisions sont parties ce 
matin à 7 heures de la maison 
d’épargne en destination pour 
Hull. M. N. A. Bavard, le proprié
taire de cet établissement, attend 
des nouveaux ordres d’heure en 
heure de ses nombreuses pratiques 
qui s’aperçoivent de jour en jour, 
que c’est le seul magasin d’épice
ries où l’on peut se procurer des 
effets de lere classe et au milleur 
marché.

—Fuite» l’eauti ae ut TAU> 
HIA. C’eut la meilleure poi 
made contre la chute de» 
eherenx et la Calvitie Ee 
vente chez C. O. DAOIBB. 
Pharmacien, me fini

Umm'M JOHN LOWE, Poudres de Condition d'Alexandsi
. tOUIÆN POUR les ROGNON*

RT AÜTBR8

HKDEmeSCBLBBRltt

Meerétsire, Ministère de l'Agriculture
Mmistére-deT Àg*oUN*re,

Ottawa, 19 décembre, V84.
■

■ya
LES EXAMENS POUR ADMISSION 

AU SERVICE CIVIL
/COMMENCERONT Mardi le 12e jour de 
V/Mai prochain, aux mômes endroits 
qu’en Novembre dernier, à l'exception de 
Victoria G. B., où 1 es examens auront

Hotel (lu Canadane recevra que les soumissions qui 
seront faites sur ees formules imprimées.

Le dépsitement ne s’engage pas d'accep
ter la plus basse ni aucune des soumissions.

Chaque soumission devra être besompa* 
gnéu d’tn chèque “ accepté ” par une ban
que canadiennr. pour une somme " égale 
à dix pour sent’’du total de la soumission, 
lequel chèque sers eonfisqaé si 
slonnaire refuse de signer le 
demandé de ce faire, ou s’il néglige de 
compléter le service entrepris. Si la sou
mission n’est pas acceptée le chèque sera

On

PO UB LB8
Mr, ALEXIS RENAUD, ci-devant as

socié de M. E. B. Lauzon, Informe le public 
en général qu’il vient de r-prendre son 
ancien poste, au Nos. 56, 58 et 60 rue 
Murray. Le publio voyageur trouvera 
toujours à cet hôtel une pension de pre
mière classe. M. Renaud étant ontinuel 
iement en rapport avec les marchands de 
bois et les couiractours de chemin de fer, 
les hommes de chantiers trouveront tou
jours chez lui i s’engager au prix le plus 
élevé.

A. RENAUD, proprietaire,
' No 56, 58 et 60 Rue Muiray

16 déc

1Agent à Ottawa C, STRATTON. 
’oins des rues Dalhousie et Saint-PatrxcA 
4 VIS.—Les médecines ci-dessus, célt 

/Y. b res dans tout le Canada pourletu 
efficacité, ne se trouvent que chez M. L 
STRATTON. Je mets donc le publio ei 
gardé contre lea contrefaçons.

T. ALEXANDER.
N. B.—On peut aussi obtenir K article v* 

niable ehee v LAPORTE, rue Rideau i 
GOODALL A FILS, rue WaUington et DA0L1SH A FRERE, rue Queen, ouest!

2
lieu à une autre date.

Les candidate pour le grade supérieur 
(d’aptitudes) ne sont pas tenus de subir 
l’examen préliminaire (ou de grade inté
rieur).

L« s demandes d’admission devront être 
adressées au soussigné pas plus tard que le 
15 d’avril.

P. LsSUEUR,
Commissaire et secretaire du eoueeil. 

Bureau dee Examinateur! de Sendee Civil.
Ottawa, 16 mars 1S8S.

le soumis- 
contrat enr

Il ne sera rien 
publieront cette an 
d'abord autorisée.

payé aux Journaux qui 
nonce sane y avoir été

FRED. WTiITE, 
Contrôleur. J4

W.C. V AN HORNE,
VTce-Prôsident.

IX Ottawa, 13 Mars 1185.
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des termes non équivoques de 
reproche.

—Ne faites pas de reproches à 
Tom, interrompit le jeune hom
me il n’a fait que suivre mes or
dres. J’espérais ramener ici au
jourd’hui Mlle de Herlicum. Je 
m’étais trompé... Refermez tout, 
Tom, et que l’hôtel redevienne 
un tombeau, au lieu d’une mai
son nuptiale. Et nous, mère, ve
nez, retournons au Chant des 
Oiseaux.

Le vieux serviteur regarda 
son jeune maître avec des yei.x 
pleins de larmes, larmes si élo
quentes qu’elles se faisaient com
prendre à première vue. Avant 
même quela 
quitté l’hôtel, celui-ci était ren
tré dans le calme froid et sépul
cral que Paul lui avait trouvé à 
son artivée.

La voiture qui les emportait 
se dirigea du côté du Nord. Mè- 
et fils étaient assis côte à côte, et 
ne disait pas le moindre mot ; 
chacun de son côté suivait le 
cours de ses pensées. A nue cer
taine distance de la ville, la mè- 
re?rompit enfin ce pénible silen-

FEUZLLSTOIT

6MZ1ELLA
OU

LES EPREUVES D’UNE ORPHELINE
PAR

Mra«- Lmiiaa I-nbroron.v.

LS’uùcl

Mais revenons à Graziella.
Lorsque Paul la vit s’agenouil

ler, il n’avait pas encore perdu 
tout l’espoir de voir la novice 
hésiter au dernier moment.“Ah. 
se disait-il, si sa voix trahissait 
quelque émotion, lorsqu’elle pro
noncera ses vœux, je pourrais 
croire qu’elle pense encore à 
moi ! Mais lorsque le vénérable 
vieillard qui officiait, descendit 
de l’autel, et, venant se placer 
devant Graziel.a, lui demanda : 
“Qne désirez-vous, ma fille?'’ 
Elle répondit avec une douce 
fermeté : “ Je désire être accep
tée dans la sainte communauté 
des Sœurs de charité ” Oh ! com
bien ces paroles firent de mal à 
Paul! Mais l’espoir ne nous aban
donne pas facilement : et le jeu
ne homme en sentit un dernienh 
rayon glisser en son âme, lors
qu’il entendit le prêtre rappeler 
à la jeune novice tous les sacri
fices, tous les travaux pénibles 
auxquels elle allait s’assujettir. 
Paul se trompait une fois de 
plus : les épreuves semblaient 
n’avoir que des charmes pour 
Graziella.

C’est ainsi que le jeune baron 
vit sa sœur mourir au monde 
sans qu’elle éprouvât le moindre 
regret, la moindre arrière-pen
sée Lorsque, calme et heureuse, 
elle eut dépouillé 
nements qui la paraient, lors
qu’elle eut jeté loin d’elle 
fleurs et ses dentelles, derniers 
vestiges de son passage dans le 
monde ; alors Paul, ne conser
vant plus aucune espérance de 
la voir se rétracter, se couvrit le 
visage de ses mains, pour ca
cher h torrent de larmes qu’il 
ne pouvait contenir plus long
temps,

Paul entendait le chant des 
Sœurs ; les sons de l'orgue, 
la voix du prêtre et les dernières 
paroles de Graziella tintaient 
encore à ses oi< files, quand le 
prêtre fit entendre “l’Ite, missa 
est.” Le jeune homme se décou
vrit alors le visage, et il vit la 
nouvelle religieuse prosternée 
au pied de l’autel. Désormais, 
elle n’était plus pour lui qu'une 
morte bien-aimée !

Le cortège sortit de l’église 
dans le même ordre qu’il y était 
entré. En se reti.ant, Graziella 
jeta un regard fugitif sur la robe 
et les ornements qui tout à 
l’heure encore, la paraient ; puis 
elle leva les yeux vers le ciel. 
c’était son éternel adieu. Elle 
passa près de Paul, auprès d’A- 
dalbert, auprès de ses amies, 
sans leur avoir accordé un seul 
regard.

Paul la suivit des yeux tant 
qu'il put la voir, et dans son 
cœur une voix s’éleva, lui disant: 
Sœur, sœur, je ne vous oublie
rai jamais.

L’église était vide, lorsque 
Paul se retournant, se trouva 
soudain en face de sa mère, Il 
pâlit et fit un mouvement en ar
rière. La baronne de Mirville 
avait suivi son fils de très-bonne 
heure dans la matinée ; et, pen
dant toute la durée de l’office, 
elle avait surveillé avec atten
tion, jusqu’au moindre mouve
ment du jeune homme. Inutile 
de dire que son cœur ne se sen
tit pas d’aise, lorsqu’elle put 
être assurée que tout espoir de 
retour dans le monde était perdu 
pour Graziella ; le lecteur sait 
maintenant à quoi s’en tenir par 
rapport au caractère de cette 
femme.

Li baronne invita son fils à 
sortir et à la suivre. Tout stupé
fait encore de la rencontre, Paul 
obéit à sa mère. La voiture de 
Mme de Mirville l’attendait â la 
sortie de l’hôpital. Sans aroir 
échangé un mot, nos deux per
sonnages arrivèrent à l’hôtel qui, 
par les soins de Tom, avait prie 
un aspect tout à fait riant et 
animé. La baronne manifesta 
son étonnement à ce sujet, en

baronne eut

ce :
—Vous le voyez, Paul, dit-el

le, il vont faut chasser de votre 
esprit ces souvenirs. Graziella 
était bien résolue à ne pas ren
trer dans le monde.

—Je le déplore !
—Peut-être ce refus obstiné 

de sa part ne vous conduira-t-il 
que plus sûrement au bonheur, 
Paul, il y c tant d’autres femmes 
qui vous regardent avec amour, 
et qui seraient trop heureuses 
de vous rendre au double ce que 
vous croyez avoir perdu aujour
d’hui ! —Et en disant ces mots, 
la baronne songea à Félicité, 
sans oser la nommer cependant.

Le jeune homme ne répondit 
pas ; sa mère continua :

—Bientôt le sentiment de com
passion que vous '-prouvez enco
re pour cette malheureuse jeune 
fille, s’éteindra en vous. Vous 
acquerrez la conviction que c’é
tait son bonheur, sa vocation, de 
suirre l'inspiration de son âme, 
en se consacrant à la vie religi
euse ; tandis que vous êtes appe
lé à briller dans le monde, où 
notre noble souche répandra de 
plus en plus d’éclat autour d’elle. 
Voyez donc, men enfant, voyez 
à vous gagner le cœur d’une 
femme qui soit plus digne de 
vous que cette jeune Graziella. 
Voyez à faire vous-même votre 
bonheur.

—Par un mariage d’argent, 
n’est-ce pas ? interrompit jeune 
homme d’un ton sarcastique, en 
même temps qu’un sourire d’i
ronie plissait tristement ses lè
vres.

les vains or-

ses

—Par un mariage selon votre 
rang.

—Ne m’en parlez plus. Je 
suis trop bouleversé par tout ce 
que j’ai vu aujourd’hui, pour 
pouvoir m’occuper d’autres pen
sées. Ne me parlez plus de Gra 
ziella ; respectez sa mémoire 
comme celle d’une morte à la
quelle nous devons rendre les 
derniers honneurs, et qui a bien 
mérité que nous lui coi.servions 
dans notre âme un souvenir res
pectueux.

Ce furent les dernières parolès 
échangées entre eux jusqu’à leur 
arrivée au château.

Dans les jours qui suivirent 
cette triste journée de Novem
bre, la baronne respecta la vo
lonté de «on fils, elle se tut. Ce
pendant elle espérait trouver 
bientôt une occasion de remet
tre sur le tapis ses projets favo
ris. Le temps lui vint ici en ai
de d’une manière surprenante ; 
quelles émotions, en effet, ne 
finissent par s’oublier et s'user 
sous l’action du temps ! Chez les 
une—doués d'une grande éner
gie de caractère, il faut des an
nées pour oublier ; mais chez les 
autres— quelques mois, quel
ques semaines, quelques jours, 
hélas ! suffirent à efiacer de leur 
esprit les impressions les plus 
profondes.

(A suivre. j

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assomment de vian
des Iraichee de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi 
cile, M. Duhamel remercie ses 
nombreuses 
en général

pratiques et le public 
de l’encourayement 

qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée

*

REMEDE INFAILLIBLE
-----POUR------

LES MALADIES DES ROGNONS 
LES AFFECTIONS DU FOIE 

U CONSTIPATION, les HEM0R- 
RU0IDES et les MALADIES 

DE SANG
Le* Médecin* reconnaissent son 

efficacité.

“ Le “ Kidney Wert ” eat le remède le pins 
efficace dont j’aie jamais fait usage.”

Dr P. C. Ballou, Monoton, Vt- 
“ On peut toujours compter sur l'efficacité 

du Kidney Wort ”
Dr R- N. Clark, So. Hero.Vt. 

" Le “ Kidney Wort ” a guéri ma femme 
ui était malade depuis deux uns.”

Dr C M Summerlin, Sun Hill, G a. 
DANS DES MILLIERS DE CAS

opéré des cures, lorsque tous les autres 
remèdes avaient échoué- C'est un rem «Vie 
qui n’est pas irritant, mais efficace, dont 
l’effet est anr et qui ne nuit jamais à la

il a

santé, dans aucun cas.
Il purifie le sang, fort 11 

donne une nouvelle vie à tous l 
ganes importants du corps humain, 
blit le fonctionnement normal des rognons, 
débarrasse le foie de toutes maladies et règle 
les intestins. De oette manière, le système 
est débarrassé des maladies les plus dangé-

II e et
ii”d?£

Paix, $1, sous forme liquide ou en poudre. 
En vente chee tous les pharmaciens.

On envoi le remède en poudre par la malle. 
RICHARDSON Aile, Burlington,?!WELLS,

LE CANADA, 8 Avril 1365

“ J*»l souffert ” VALIN & ADAM,
Oe toutes les maladies imaginables Avecals et Notaires Pnblie». 

pendant les trois dernières années. Notre 
Pharmacien T. J. Ancerson m’a recom

mandé les •* Amers de Houblon,” 
j’en ai consommé deux b vieilles ! 
je tus complètement guéri et je recom

mande sincèrement 1 s Arajrs de Houblon 
à tout le monde. «I. D. Walker, Buekn_r,

MÉDICAMENTS DOSIMÉTRIQUES BURGGRAËVE-CHANTEAUD
Oranoles préparés ar* le Alcaloïde* et le Produits chimique» le pie pus. tels «m: 

AewitiM, KryiüitM, Rpudautas, MfiUlle, leyàtst, ttasfiM, talfsa il Ctlfin, att.ARGENT A PRETER.
25 rne Sparks,

1*Hotel Russell.
BUREAU :

SEDL1TZ-CHANTEAUDJ. é. VALIN,
M. A.'am. membre du barreau do Qué

bec, s’occupera aussi des allâmes icquè- 
rant son attention dans cette province.

28 lévrier i 885

A. A. ADAM.

Purgatif Salin, Rafraîchissant et Dépuratif 
Le 8EDLITZ~ CH A A t s: a r D est incontestablement le produit le plus beau 

et le plus utile de la pharmacie moderne ; c'est un sel neutre purgatif d’une saveur 
tree-douce elUune efficacité certaine pour combattre la Constipation et entre
tenir la fraîcheur du sang.—Son emploi Journalier ost surtout utile aux Oonttewx, 
aux Rhumatisants, aux personnes d’un tempérament sanguin, portées aux 
Congestions cérébrales, aux Vertiges, Migraines ou sujettes aux Hé 
rhoïdes,

Mo.

Je vous adresse ces quelques lignes

A. Qliivarcomme
(vage de reconnaissance 

Amers do
a roc a r.

Bureau.—Encoignure des rues Rideau t 
Sussex, Block d’Kglesoc, Ottawa, O u 

Par ARGENT .4 P RK'

- • * Houblo i. J’ai souffert 
De rhuin tism entlammatoire 
Pendant près de

années et aucune médecine n’a 
me faire du

barras gastriques, etc.
M. O Ht. OHANTBAUD, Pharmacien, CommaaOtr O’lu b* It* la CathoHqaa. 

est le seul Préparateur des Véritables Médicaments dosimétriques.
Sa méfier des Oontrefiaçoxia.

Dépôt Général : Si, rat des Francs-Bonrgeols, PARIS ] 
MpSUm « Québecs J>' neoimr *. o-, Plirucin-ainiiu. lit, m biitjui i ]

S.-pl 
semblé 

Bien I I l
Jusqu’au moment où je pris deux bou

teilles de v s Amers do Houblon, t-t à ma 
grande surpris* je suis aussi bien auj ui- 

i hni quo je ne l’ai jamais été. J’esp re 
Que vous aur«z be ucoup de succès, 

r e ce i ubsanl et 
F flicace remède :
Quieon iue ! * * serait désireux d’a

voir pl s de détails sur ma guérison peut 
les « bleuir en s’adressant à moi, E M.

Wi liants, 11C3 16ih Street, Washington, 
D. C

TER

(i. J. iabeilv,
Huissier de la Cour Su/n-ème, B. C.

hcr: huit inma,
HULL,.

Ottawa, 20 nov.1881

,**«?*- APÉRITIFS, STOMACHIQUES, PURGATIFS 1 DEPURATIFS
lls Koérlsscn1 et préviennent ;e- maladies qui sc rattachent à

Sf GRAINS Y* «’appétit. Higninv, Ion* ti potion, Auto* de

J Convention* d u F* le.du Cou mon et du ferrent*, etc.
* IUKS 1MITBS UT CONTHEKAI S
* Exiger l’étiquette ci-jointe en l eoulenrs, avec le mot VÉRITABLES 

I^sJFRANCK. /j* i’SOIa 1l2bolte(S0grains)—8fr.ia 6o/!6,705gra/n«)lietkedmttnnWlU
Québec : D» EU MORIN h V-, - l&ontrAu t LATIOLETTE & RELUI.

***** *T rHlMCIPALM

wlîe,
5( de Sarde 
*\ du docteurJ. L L. !. B. vAVOCAT

124 Rue PRlr-UIFALE, Hull

45 line MURRAY, Ottawa
Ottawa, 20 nov. 1884

I’MARMACIB* DU CANADAJe considère que votre r mèd« est !e 
meilleur q d existe pour find gestion, h s 
maladies de régnons,

Et la débilité des ivrl, J’arrive
Du sud en quête de santé et je trouve 

que nos Amers m’ont fait plus de
Bien !
Que t ute. autre choee :
D y a un mois j'étais < xtrômemer.t
Maigre 1 ! I
» t pre qu’incapable de marcher. Main

tenant je
Gagne des forces, et
De l’embompomte.
11 se nasse à peine un jour sans' que je 

reçoive des compliments sur les progrès 
apparents de ma sant ■ et ils sont dûs au* 
Amers de Houblon ! J Wickliffe Jackson, 

Wilmington, Del.
StiV Les bouteilles qui ne port-nt pas 

ée d’une touf- 
i la contrefa-

B, 6. i-AVBMURE Aux Bourgeon» d» SAPIN «t en Baume d» TOLO.
Oe WHOP, d’un goût agréante .est recommande depulm •• «m» par _______

louai » principaux Mé«leclo» le Parta dans les Rhume», Orlppee, Toux, Coqme» 
.SrbM, Mans de Oorge. Catarrhes pulmonaires. Irritation* de Vn<irl*% 
g-v Vote# urinaire* w 4e u Veeete.- Pite-fn1* Si f*-ï.

tu, r st .'.-«jj

MAGASIN GÉNÉRAL DE

FERRONNERIE n #Cd. ffOBD * V ,-w-tAT».MpOi • ifu»Oee

W/Wf/s

y/Âv/z
«v/ y y*

Médaille d'OR, Paris* ;Vous tronvi-rez chez moi tout ce 
qu’il faut dans cette ligne

Ou ils, dims, l âble, ( haine.
El to.

Peintures, Huiles, Vernis.Vities, Mastlr,
Sirop3

flüliALÂROOiEune étiquette blanche marqué 
fe verte de Houblon sont de 
çon. Rejetez tous les remèdes sans valeur, 

poisonnés, qui s’ofïrenl sous le nom de 
loublon ” ou Houblons ”.

FerrugineuxEtc.
Comme parle passé un asso h 

rnent complet deM
Ce Sirop remplace le Vin et 
Flixirs dans le cas où leur usage 

$ >ente quelques difficultés, soit à 

c du jeune âge, soit par suite 
état d’irritation do malade, 

ooimti
ANÉMIE, la CHLOROSE, 
PAUVRETÉ dm BAN O, 
SUITE8 da COUCHES, 

MAUVAISES DI O ESTIONS.
, -pentilm à Qutbaa : D* Ed. MORW A C*.
5 ftcrBcilêM-Chtabtca. 114. ncIclat-lMi.

M. C. 0. Docicr a ces médecines et 
dépôt à sa pharmacie, 517 rue Sussex.

QUINCAILLERIE. 
09 & 7 ' Rue WILLIAM

CHEMIN BE FER INTERCOLONIAL I
Lft Grande Boule Canadienne jus
qu’à l’Océan, n’est pas surpassée 

pour la rapidité le confort 
et la sûreté.

Chars palais et chars dortoirs joints à 
t us les, trains express. Bonne salle à 
diner à des distances convenables. Aucun 
Bureau de douane pour examiner.

Des chars Pullman qui quittent Mont
réal les lundi, mercredi et vendredi se 
ren ient directement à Halifax, et 
qui quittent le mardi, le jeudi 
'amedi se rendent . Saint-Jean 
ment.

Les passagers de toutes les parties du 
Canada et des Etals de l'Ouest, pour la 
Grande Bretagne et le Continent devront 
prendre cette route, évitant ainsi plusi* 
centaines de milles de la navigation d’hi
ver.

i

JOS. SENEGAL
ENTREPRENEUR

HOTjÜL
TBNU PAR

JOSEPH DES LOGES,
No 21 RI E MURRAY, OTTAWA

(.Ci-devant occupé oa> Joseùh Mantha)

DE POMPES FUNEBRES
ceux 

et le 
directe-

OOIM dis avis

York et Dalhousle,
OTTAWA.

Crêpes, gante, écharpes de 
deuil, etc., louésDe spacieuses écuries sont attachées à 

l’établissement. M. Desloges étant agent 
pour les marchands de bois, attire l’at
tention des hommes de chantiers qui en 
allant se pensionner chez lui, trouveront 
à s’engager immédiatement,

10 déc. ’84

Importateurs et Exportateurs
Trouveront avantageux de se servir de 
cette route, vu qu’elle est la plus rapide 
et pie ses taux de transimrt sont aussi 

-.8 que ceux de toute autre ligne.
Le trafic direct est expédié par des _ 

vois rapides spéciaux, et l’expérience a 
prouvé que la route de l’Intercolonia! esi 
la plus rapide pour le iï et d’Europe, venant 
ou en destination des divers points du 
Canada et des Etats de l’Ouest.

On peut obtenir des billets et aussi tous 
les renseignements désirables sur la route, 
les taux de passager ou de fret en s’adres
sant à

l3 m

ba L’ORCIAlVIStIKd L’HOMMKCHEMIN DE FER
U Est l’œuvre la plus complexe du créateur 

et quand ce mécanisme si compliqué, et si 
artistement fait, est dérangé pur la mala
die, on doit rechercher le moyen le plus 
efficace, et ce secours doit être demandé 
aux plus expérimentés, car le corps humain 
est quelque chose de trop précieux pour 
être négligé. Alors s éléve la question : 
“ Quel médecin employer Y"

Le Dr Oscar J..hannkssfn, de l’Univer 
sité de Berlin, Allemagne, a fait une étude 
de toute sa vie, du système nerveux et 
geniteurinaire.

SES REMEDES GUERISSENT 
Toute Débilité ou dérangement du système 
nerveux, y compris lu Spermathroée, Go
norrhée, la Sphtlie, la Stricture et l’fmpor- 
tence, etc,, etc.

PAKCKQUE vous avez été trompé et 
abusé par h-s CH - RLATAN8 qui pré Le ri
dai ni guérir celle classe de maladie, 
n’hésitez pas à essayer de la méthode du 
Dr Joiiannkssen, avant que cette maladie 
devienne chrouioue et incurable.

tm. GRATIS "toi
On enverra par la malle un traité pré

cieux du sys'ème du Dr Johannessen par
faitement cacheté a toute personne souf
frant de cette maladie, pourvu qu'elle 
s’adresse à son seul agent autorisé, aux 
Etats-Unis ou au Canada.

Canada mm
LA

VOIE LA PLUS COURTE
ENTRE

OTTAWA KT MONTREAL
Et tons les points à l’est.

a CONVOIS a PASSAGERS z 
* Tous Les Jours ’

CHARS PULLMAN.
Raccordement à la gare Bonaventure, de Mont
réal, avec le chemin de fer Grand Tronc. Ver 
mont Central, et lea trains du chemin de fti 
Delaware et Hudson, dont les ligne* s’étendent 
jusqu'aux Provinces maritime" et aux vi les de 
Nouvelle Angleterre. Troy,
York.

E. KING, Agent de billets,
No 15, rue Elgin, Ottawa. 

ROBERT B. MOODIE,
Agent pour les pûi-sagers et le fret de 

l'i uost, 93 bloc Rossin, rue York, 
Toionto.

Opère des CaresMERVEILLEUSES jfflimitUli

Maladies des Rognons 0
et ;

Des Affections du Foie
Parce qu’il agit à la fols eer le FOIE, les 

INTESTINS et les ROGNONS.
Parce qu’il débarrasse le système des hu

meurs viciées qui produisent des maladies des 
rognons et des voies urinaires, des maladies 

ieuses, la jaunisse, la constipation, les hé- 
morrhoïdes, le rhumatisme, la névralgie, les 
affections nerveuses et toutes les maladies 
auxquelles les femmes sont sujette*.
tm-CECr EST BfF.V démontoé-uu,

IL GUÉRIT INFAILLIBLEMENT 
NSTIPATION, les HBMOR- 
RHOIDE3 et le RHUMATISME 

En faisant fonctionner librement I 
organes,

PURIFIANT AUSSI LE SAMO
système sa vigueur normale 
chasser la maladie. 

MILLIERS DE CAI 
graves de ces maladies ont 
lagés et, en peu de temps 

RADICALEMENT GUERIS.

D. POTTINGER,
Surintendant généra. 

Bureau du'chemin de ier.
^'onotou. N. B.. 27 Nov. 1884—j an

SPRUCINE i
i

Une des meilleures prepa
ration* offertes jneqv • 
au public, pour le eoul»f< 
ment immédiat et la gu 
rieon de la Toux, du Rhum. 
de la Bronchite, de Vfi 
rouement, de la Croupi e 
de toutes le* maladie* de > 
Gorge et de* Poumon*.

A vendre partout à 25 
60c la bouteille.

B. E.l'r(>ALE, Chimiet.•, 
Montré*

4 ")»ny et New

LA CO A partir du S Janvier ISM, 
caleront comme suit *
Part»

les trains cir-

Arr. A Montréal. 
11.85 a an.
8.30 p.m.

nt d’Ottawa.
8.00 aan.
4.50 pan.

et donnant au
Pr’t de Montreal. 

8.45 a.m.
4.30 p.m.

Arr. a Ottawa. 
18.80 p.m. 
8.00 p.m.

DES 8
HENRY VOGELER,
49, South 8 reel, New-York.

Divers Fymi-tômes compliqués sont trai- 
par les preVcriplion* spéoiales du doc 
r Johannesi-en d’après l’avis d’un mê 

decin dûment qualifié.
Toute correspondance confldenoleile et 

toute réponse est envoyée frais de. poste 
navé.

été sou-
Tous les convois à passagers se rendent direc

tement à Montréal, sans changement de chare 
ni de locomotive et indépendamment de tous le# 
autres trains du Grand Tronc.

Le* trains quittant Otta 
matin se raccorde 
train direct pour Toronto et toute* les 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto 
à 10 heures du soir.

Le train partant de Montréal à 8.46 du 
matin se raccorde avec l’express de nuit 
venant de Boston et New-York viâ Spring- 
field, quittant Boston viâ Lowell à 7.00 p.m.. 
viâ Fichburg à 6.00 p.m. et New-York à 
4.30 p.m., arrivant à Montréal à 8.26 du

CHEMIN DE PREMIERE CLASSE

Sirup des Infants tin Dr CodentPeix^ÎI, sous forme lujuide^ ou en poudre.
On envoi le remède on poudre par la malle. 

Wells, Richardson & lie., Burlington, Vt. 
Envoyés un timbre et vous reoevres un 

Almanach pour 1884.

1*8
wa à 8 heures du 
Ooteau avec leJQkfÊÊ

iff &.\'T ■ & d. Montre.
r '-alté de Médcci

*> dv 1‘UUM‘iSiU

&-84 I .n

ma Collège
nëL7 Le sirop des eci 

fan te cat supérieui 
à toutes les prépa» 

y ration* calmantci 
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en achetez point d’autre.
En vente par tout le Canada et les Etat

PHIX. as CU. U BOrTBELLB.
Seul urvpnetairç,

B. E. moGALB, Chimiste 
Mor.tr

Aux inventeurs 
J. Coursolle & Cie.,

Bnreao d’agent d'immeuble
MACDONALD

NO 9 RUE ELGIN.
ÉTABLI 1884.
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BT HAILS NEUFS EN ACIER
Solliciteurs de Brevets </Inventa o 

Dessins de Fabrique, Marques 
de Commerce et de Boit 

Agence» et Correspondants anz Etais- 
Unis, en Angleterre et en Fronce.

de famille 
enfanta esASgs aâsri.s

est transféré sans frais extra et sans que 
le passager ait à s’en occuper.

Le bagage est chéqué pour n’importe quel en
g»

rue Sparks, et au dépôt des billets, rue Elgin.
Le départ et l’arrivée des trains sont 

réglée d’après l’heure du 76ème méridien.
D. O. LiNSLKY,

S J. COUBSOLLE & Oie., 
Chambre Viotoria» 

VIs-4-y* e bureau des Brevets,
OTTAWA, Out,

Dm

A. B. MACDONALD,
Encanteur de la Reine, 

RESIDENCE,.......... 253 RUE NICHOLAS

OCrant.
A. O. PEDKN,

Agent gén. des passagers. 
Ottawa» 22 août i884.

B. P —Boite 68. 
24 Pév. 18831883. U

KIDNEY-WORT

KIDNEY-WORT

KIDNEY-WORT

KIDNEY-WORT

SIRQ PdeBLAYN

r



7e annLB CANADA, 7 Avril i860

ABO*
Allez donc chercher des biscuits 

“Jumbo," à 6 cts la livre, chez N. 
A. Savard,; rue Dalhousie. Aussi, 
50 caisses de citrons que je vendrai 
à 12 cts la douzaine—M. A. Savard

Par suite du regrettable accident 
arrivé à la toiture de l’Institut Ca
nadien, lundi, MM. Gaine et 
Hartray, les locataires du Musée 
Royal, se sont trouvés sans salle 
publique pour leurs représenta 
lions. Heureusement que le gérant 
du Grand Opéra. Ferguson, a gra
cieusement mis, pour cette semai 
ne, sou théâtre à leur disposition

LA 5ÈME BRIGADE 
Le rapport suivant montre la 

force des divers régiments du cin
quième district militaire.

Les Royal Scotts, 257 ; Carabi
niers du Prince de Galles, 232 ; 
L'artillerie de Garnison de Mont
réal, 267 ; 6ème Fusiliers, 249 ; Les 
Carabiniers Victoria, 298; Cavale
rie, 30 ; Ingénieur, 30. Joint à la 
batterie de campagne, le tout met 
la force de la brigade à 1,400.

On dit que cette brigade sera ap
pelée sous peu. Déjà le colonel 
Straubenzie est parti.

Société Salnt-Jeai-Baptistr PLUMES I>’AUTRUCHES 
Frisées, ITettoyées et TeintesL’INSURRECTION Grâce à la bienveillance de 

l’Union St Joseph, la Société St 
Jean Baptiste aura désormais ses 
assemblées générales et de co nités 
dans la bâtisse de l’Union Saint 
Joseph, coins des rues York et 
Dalhousie.

Ainsi, l'assemblée du Comité de 
Musique et celle du Comité Dra
matique, convoquées pour ce soir, 
(mercredi) 8 avril, auront lieu à 
8 heures, au lieu ci-dessus indiqué.

L’assemblée générale, qui devait 
avoir lieu lundi dernier, a été re
mise à Jeudi soil, 9 courant. Cette 
assemblée aura donc’lieu demain 
soir, à 8 heures, pour recevoir le 
rapport concernant la révision de 
la Constitution et des Règlements 
de la société, et pour d’autres 
affaires importantes.

L’assemblt e du Comité de Sous
cription aura ,ieu dimanche, le 12 
avril, à 4 heures de l'après-midi,au 
môme lieu que ci dessus désigné.

Quant aux assemblées des autres 
Comités spéciaux, il en sera donné 
avis par lettre particulière adressée 
aux membres par le Secrétaire- 
Archiviste.

DU NORD-OUEST Pour six mois...
DANS LES

Pour quatre moiiDernières Couleurs et GoûtsOFFRE DE SERVICE 
Le colonel A. F. Dame, du 86ème 

bataillon, division des Trois-Riviè
res. a offert d’entrer en service ac
tif pour aller an Nord-Ouest. Sur 
la demande du colonel Dame, Mgr 
des Trois-Rivières a accordé un au
mônier au bataillon dans le cas où 
il entrera en campagne.

I.A MILICE ;D’HAL1FAX 
Toute la milice d’Halifax a para

dé dans les rues de la ville à plu
sieurs reprises, créant partout 
son passage beaucoup d'enthousias
me. I-es cadres des diverses com
pagnies ont ôté remplis aisément 
et le départ pour le Nord-Ouest 
doit avoir lieu, aujourd’hui.

UNE NOUVELLE SOCIETE 
La rumeur veut que le but de 

Riel, en laissant les- Etats-Unis, le 
printemps dernier, pour se rendre 
dans la région de la Saskatchewan, 
fût d’organiser une société secrète 
comme celle des “ Invincibles" en 
Irlande et qu’il se soit occupé de ce 
projet pendant tout l’hiver.

Il a réussi, paraît-il, à organiser 
cette société, dont tous les membres 
ont juré de garder le secret et de 
venger tout acte de trahison qui 
serait commis par l’un d’entre eux.

Après avoir organisé cette socié
té, Riel voulut partir, mais celui 
qui commandait en second, le me
naçant d’un pistolet, lui dit qu’il 
ne pouvait partir et alors il consen
tit à rester et à se mettre à la tête 
du mouvement s’ils s’engageaient à 
l’appuyer. Les insurgés décidèrent 
alors de combattre jusqu’à ce que 
tous leurs griefs fussent redressés' 

Pendant tout l’hiver, Riel a cor
respondu avec les Métis de la val
lée ; plusieurs sympathisent avec 
lui, et déjà un bon nombre font 
partie de la société. Riel dit que 
les .sociétés irlandaises des Etats- 
Unis lui ont fourni depuis quelque 
temps des fonds et des munitions.

Dg LA BSISOX 1En En Jonr Après l’Ordre Denné 

lOItHPH REMIS A NEUF

Edition 1

Pour Vannée...,
vihu:

utellier• C
TEINTURIER PARISIEN

LEb PRISONNIERS DE RIEL ITO. 15, HUE. ELGI1T, OTTAWA
(Près de la rue Sparks.)

LOUIS LU0 ECESOn dit que Riel détient actuelle
ment comme prisonniers de guerre 
le Dr. A. Fisher, que le? rapports 
mentionnaient armé les victimes de 
Duck Lake, MM. Stobait, Hillyard, 
Mitchell, le maître de poste Sto- 
bart, R. Deacon, boucher, H. Peard, 
briquelier, Ths. Miller, charretier, 
de Prince Albert ; Alex. Finlay, 
fermier, de Wishart; S. McBeth, 
de TouchwoodJ. Finlater, de 
Sand Hill ; F. Ÿoung, de Clark’s 
Crossing ; M. Playfair, de Gabriel’s 
Crossing ; W. Bennett, de Battle- 
ford ; P. Fisher, de Batouche Nom 
bre d'autres personnes ont disparu 
et sont probablement aussi entre 
les mains des rebelles.

Aujourd'hui, à l'àge de Ht ans ôatho- 
rine l.c luc, Spouse do fou Jeen Meunier.

Ses funérailles surent lieu domain. Le 
convoi funèbre qu.tiers la résidence de 
son tils, No. .744. rue St Patrice, à tirs, 
précises.

Parents et amis sont priés d'assister 
sans autre invitation.

1.7 mars, '85

LE <sur

-/-U-., JULIEN.ALPHOMB
Ottawa t-Entrepreneur de J v

263 Rue DALHOTJSiE, Ottawa,
Ci-devant, occupé par M. Jos. Senêeal.

Pompes FunèbresMAITRE et MAITRESSE
DEMANDES LA boî

aL
Le bureau des écoles de 1'Isle aux Allu

mettes a besoin d’un maître et d’une 
maîtresse possédant un diplôme de 1ère 
classe. La maîtresse devra commencer 
ses classes immédiatement . le maître 
ne devra commencer que le 1er juin pro
chain Pour plus amj les détails s’adresser 
au soussigné.
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M. ALPHONSE JULIEN, bien oonnn à Ottawa, désire annoncer au public d’Ottawa 
et de ses environs qu'il a ouvei t nn magasin de pompes funèbres. Tonte commande qu’on 
voudra bien lui confier sera exécutée arec promptitude et eoin. Prix très modérée. On 
peut s’adresser la nuit comme le jour. Deux MAGNIFIQUES CORBILLARDS sont 4 1» 
disposition du public. Ornements et décorations de chambres funéraires fournis snr 
demande. ALPHONSE JULIEN, propriétaire.

STANISLAS DRAPEAU,
Président.

Ottawa, 8 avril 1885.
TERENCE SMITH,

Secrétaire et Treso.ior.
3 mai—1 anLA BATAILLE DE DUCK LAKE 

Les versions continuent à pleu
voir au sujet des incidents de cette 
bataille et l'histoire en rst, à l’heure 
qu'il est, absolument indéchiffrable, 
il parait cependant certain que 
l’agression est venue des Métis, qui 
étaient bien supérieurs en nombre 
à la troupe de Crozier.

LOYAL DANS L’EPREUVE 
On sait que notre estimable com

patriote, M. le juge Rouleau, se 
trouvait sur le théâtre de l’insur
rection lorsque les premiers trou
bles ont éclaté au Nord Ouest. 11 
est dès lors parti pour gagner Win
nipeg avec sa famille, et voici le 
télégramme qu’il a adressé lundi 
à l’honorable J. A, Chapleau :

Swift Current, 6 avril.
“ Je suis arrive ici heureusement 

avec ma famille. Les indiens ont 
pillé et dévasté ma maison et je me 
trouve pauvre comme un rat d’é
glise. Dieu sauve la Reine.

Cahs. B. Rouleau"
PROGRÈS SUR LE P. C- 

La pose des rails se _fait rapide 
ment sur le Paci6que, au nord du 
lac Supérieur. Les Queen’s Own 
ont débarqué deswagons cinq milles 
plus loin que l’artillerie, bien que 
la distance ne fût que de deux 
jours entre eux. Le terminus, qui 
était à Lochalsh samedi matin, se 
trouvait à deux milles plus à 
l’ouest hier.

FÉN1ENS ET DYNAMITE 
Les dynamitards disent que la 

nouvelle annonçant que les féniens 
se préparaient à envahir le Ca
nada n’est faite que pour créer de 
la sensation. Ils garderont leur 
argent pour acheter de la dynamite 
et faire sauter Londres.

KGÉNÉREUSE INITIATIVE
Village Chapeau, tirande Vente à Sacrificei31 mars 1885.Hier soir. l’Union 6t Joseph a 

gracieusement mis sa salle à la dis
position de la société St Jean Bap 
tiste, qui se trouve actuellement 
sans lieu de réunion, par suite du 
regrettable accident arrivé lundi à 
la toiture de l’Institut Canadien.

De sa propre initiative, la digne 
association ouvrière a également 
résolu, en la même occasion, d’offrir 
à l’Institut l’us.ige du soubassement 
de sa bâtisse pour y installer scs 
tables de bilbrds et l’employer à 
toutes autres fins qui lui paraîtront 
convenables.

Cette offre va être officiellement 
communiquée à qui de droit et 
nous ne doutons qu'elle recevra le 
reconnaissant accueil que sa géné
rosité mérite.

LOTERIE NATIOMI ----- DE------

PORCELAINES, VAISSELLEDE

M. le Curé LABELLE

ET VERRERIE-UN-

PREMIER TIRAGE
■7prix contant afin <le faire place 

handlsea d’antomne qui non»
Tout doit e Ire vendu an 

marcAura lieu au Cabinet de lecture I 
sial, vis-à-vis le Séminaire, 

à Montréal,
pour le» nouvelle» 
viennent d’Europe»

MERCREDI, le 15 AVRIL, C. S. SHAW & Cie.,A DEUX HEURES P. M.

LE PUBLIC SERA ADMIS

Hatez-Vüus d'acheter vos Billets
©OUT DD BII.l.ET

PREMIÈRE SÉRIE- 
DEUXIÈME SÉRIE.

Pour obtenir des billets, envoyer l’argent 
>ar lettres enregistrées, au secré-aire, S. E. 

LEFEBVRE, No. 17, Place d'Armes, 
Mon réal.________________

Importateurs directs.
LanOttawa, 21 Janvier 1884

Macdougall, Macdougall & Behurt,
AVOCATS, PROCUREURS,

Agents pour les affaires 
prême, le Parlement, et des Départements 
du Canada, ac.

“Scottish Ont.rio Chambers'’ coin dee 
rnee Sparks et Elgin, Ottawa.

Hou. Wm Macdougall, O. R.
Frank M. Macdougall."

N A. Bilcoubt, L.L. M.
M. B.—Mr. Belcourt, membre du Barreau 

d’Ontario et de celui de Québec, s’occupera 
aussi des affaires requérant son attention 
a cette dernière Province.

A VENDRE
Une chance toute particulière

On ofïra en vente les propriété suivantes, 
par paiements annuels ou par loyers : 

Nos. 348 et 350 rue 8t André.
Nos. 378 et 380 rue St André.
No 26 rue Si Joseph.
No. 28 rue bt Joseph.
Nos. 630 et 632 rue St Patrice. 
gtiyBons titres, conditions faciles.

S’a Iresser à

L’OFFRE DE M. L’ETOILE de la Cour Su-
LE MONDE ET LA VILLENous lisons dans la Minerve :

I ,a part considérable prise par les 
aéronantes dans les derniers succès 
du général Graham, près de Sua- 
kim, a déterminé M. L Etoile, d’Ot
tawa, a offrir ses services au gou
vernement pour . l’expédition du 
Nord-Ouest.

M. L’Etoile est aujourd’hui bien 
connu dans le monde scientifique 
Elève de l’illustre Père Secchi, à 
Rome, il s’est consacré presque 
exclusivement depuis son retour 
au Canada, en 1870, à l’étude de 
l’aérostation. Son nom est intime
ment lié à celui du commandant 
Sheyne cet explorateur aventureux 
qui a, le premier, émis l’idée d’at
teindre le pôle nord en ballon. 
D’aucun prétendent même que les 
explois des frères Renard accomplis 
Van passé à Paris, en rapport avec 
la navigation aérienne, ne sontque 
ta mise en pratique des théories 
exposées par notre compatriote 
devant l’Association américaine 
pour l’avancement des sciences, il 
y a quelques années.

Quoiqu’il en soit, si les services 
de M. L’Etoilé sont agréés, les 
observations et les reconnaissances 
rendues si difficiles daus la région 
de la Saskatchewan par les ravins 
qui sillonnent ce pays en tous sens, 
ne seront plus que jeux d’enfants. 
Enlevé à une hauteur de cinq 
six cents verges au moyen d’un 
ballon captif, le général Middleton 
pourra d'un coup d’œil saisir la 
situation et juger à coup sûr du 
succès d’une bataille

$1.00
25ctsLe Conseil-de-Ville est convoqué 

en assemblée spéciale pour vendre
di soir, 10 courant.

M. le chef de police Grain est 
dangereusement malade à New- 
York. Madame Grant, a laissé 
Ottawa pour aller le joindre là bas-

Allez donc chercher des biscuits 
“ Jumbo,” à 6 cts la livre, chez N. 
A. Savard, rue Dalhousie. Aussi, 
50 caisses de citrons que je vendrai 
12 cts la douzaine—N. A. Savard.

I)

Petits Profits Mme M. K. RED 4KD,
152 rue Dalhousie, Ottawa.

14 mars 1885—lm

ASSOCIATION MUSELLE
T1T71

PREVOYANCE
OU CANADA.

—BT—

L’OCTROI DES TERRESVENTES RAPIDES ACCORDÉ AU
Savoir

On Acheter,
Quoi Acheter,

Qnand Acheter

CHEMIN DE FEU DU

Pacifique Canadien Incorporée d’aprèe les Statuts Consolidé» 
du Canada, chap. 71 et ses amendements, 
etsonmia chaque année à l’inspection du 
Gouvernement Provincial.

Les remisea situées à l’ouest d? 
la “ Temperance Coffee House ” se 
sont écroulées entièrement sous le 
poids de l’immense quantité de 
neige que la dernière tempête avait 
amoncelée sur leurs toits.

La police a peu de besogne, de
puis quelques jours. C’est à peine 
si elle accomplit une arrestation de 
loin en loin ; encore, ses services 
ne sont-ils requis que pour des 
peccadiles. Ceci ne nous étonne 
pas, d’ailleurs. Isous maintenons 
toujours, en effet, ce que nous 
avons déjà déclaré, savoir : que 
toutes proportions gardées, Ottawa 
est l’une des villes les plus paisi
bles du pays et peut-être celle où 
l’ordre public est le mieux observé.

Allez donc chercher des biscuits
Jumbo,” à 6 cts la livre, chez N. 

A Savard, rue Dalhousie. Aussi, 
50 caisses de citrons que je vendrai 
à 17 cts la douzaine—N A. Savard.

Les typographes français de la 
Capitale* Ont souscrit $75 pour 
prendre part à la grande démons
tration nationale que l’on est à 
organiser actuellement et qui aura 
lieu le 24 juin prochain.

Le.* rues et h s trottoirs sont 
déjà dans un état de dégel avancé ; 
aussi, les Intéressés feraient bien 
de voir de suite à ce que les bou
ches des voies d’égoût soient dé
blayées, afin que l’eau produite 
par la fonte de la neige puisse 
prendre son couis plus aisément. 
Chacun devrait également faire 
nettoyer la partie de trottoir qui 
se trouve vis-à-vis sa propriété. 
Ceci exempterait lus piétons de 
patauger dans un élément qui, pour 
n’être ni liquide ni solide, n’en est 
pas moins désagréable et malpropre.

M. l’échevin Du rocher a rem-

CONSISTK EN
nperbes Prairies à Blé et Terres à 
Pâturages au Manitoba et dans les 

Territoires du Nord-Ouest.
,S

ET
BUREAU PRINCIPAL:

16a RUE ST JACQUES»
MONTREAL.

Comment Acheter,
C’est ce qui a fait mon grand succès à 

Ottawa.
Mon fonds de commerce de printemps 

est maintenant installé et marqué en 
chiffres ordinaires.

Prix Populaires.
A. Woodcock,

Marchand de Modes,
3». IUTI. SPARKS.

à proximité du che-Terres à bas prix, 
min de fer, particulièrement i ropres à la 
culture des PRODUITS MELANGES DE 
LA FERME. Elevage des bestiaux, pro
duits laitiers, etc. Un peut acheter une 
terre

Avec ou sans conditions de Culture,
selon le désir du colon. Les prix varient 
de $2.50 l’acre en montant, avec des con
ditions exigeant la culture et sans condi
tions de culture ou d’etablissement, à prix 
faciles, basés sur une inspection minu
tieuse des examinateurs de la Cpmpagnie.

Si la vente est faite avec condition de 
culture, UN RABAIS de la moitié du 
prix d’achat est alloué sur la portion de 
lorrain cultivé.

DIRECTEURS.
A. L. de Martigny, Ecr., Caissier de Baaqa .

Jacques Cartier—“ Président’’
Hon. W. W. Lynch M. P. P.,

Oomméssaire des Terres de Vice 
la Couronne Québec, P. Q 

Globensky, Ecr., O. R.
___ s. Mat eue. M. P., Président du bureau

d’Agriculture de la nrovince de Qnébee. 
John L. Cassidy, Ber., Négociant.
J. McEntyre, Ecr., Marchand.
M Babcock, Ecr., Manufactun 
John L. Hairis, Ecr., Moucton, 

ur Gagnon, Eor.
John Hopper, Ber.,
J. J. Guerin, Ber., M. D.

Résumé Télégraphique

Présidents.CANADA

Un crime affreux a été commis 
dimanche matin à Joliette. Un 
Irlandais, âgé de 22 ans, a, sous 
l'influence de la boisson, tué sa 
mère.

M. Henri Mongenats est mort 
subitement, la nuit dernière, à 
Rigaud. 11 n'était âgé que de 26 ans|

KTATMTMIS

L’état du général Grant est dé
sespéré et ses médecins ont déclaré 
qu’il ne peut pas durer maintenant 
plus que quelques heures.

EÜBOPE

Le Pape est de nouveau tombé 
malade et garde le lit.

M. Patenôtre, ambassadeur fran
çais à Pékin, a informé le gouver
nement français que Tsung Li 
Yamen avait ratifié les préliminai
res du traité de paix négocié entre 
la France et la Chine.

A Jatina (Espagne) plusieurs 
décès par le choléra sont signalés.

M. Ur.sron, le nouveau chef du 
Cabinet en France a demandé un 
crédit de 150,000 000 de francs
pour ni.tire à uxécutiuii sa poliii
que.

L?H

/V

,ei). B.LE MUSEE ROYAL Arth

à
Caln de Hartray, Propriétaires.

tie rant.
Terme» de Paiement:

Les paiements peuvent être faits en 
plein au temps de l’achat, ou en six paie
ments annuels, avec inférêt. Des Dében- 
tures de Terres peuvent être obtenues â 1» 
Banque de Montréal ou à aucune de ses 
succursales, lesquelles seront acceptées à 
10 pour cent de trime sur leur pleine 
valeur, avec intérêt accru, en paiemeut 
des terres.

On peut se procurer des Pamphlets, 
Mappes, Guides, etc., en s’adressant au 
soussigné ou à John H. McTavish, Com
missaire des Terres, à Winnipeg, à qui 
toutes communications relative* aux prix, 
conditions de vente, descriptions des terres, 
etc., devront être adressées.

Par ordre du bureau,
CHARLB8 DRINK WATER,

13 mars 1885—la Secrétaire.

Hon. Alex Lacoste, O. R.. M. O. R., et T. 
J. Bbsillon, B. O. L.—Aviseurs Légals- 

‘ nr Gagnon —Secrétaire et Trésorier. 
Hopper.—Agent Général.
J. Guérin,—Diricteur Médical.

M. J. Caln,
Arth

Engagement spécial de la célèbre 
compagnie Dr. J.

B. MEUDELG AU hLee surplus sont déposés dans le trésor 
pro vinci af.

Pour informations s’adresser à
M. CHARLES PUNCHARD

No, 76. BUE SPABKS,
OTTAWA.

Pour une semaine, commençant

LUNDI, 6 AVRIL 188b
Après-midi à 230 

MARDI, JEUDI et SAMEDI.
13 I Célèbres Etoiles 113 9 Mal 1 an.

Acteurs Favorite d’Ottawa, 
F red. ROBERTS ADMINISTRATION.Directeur.

Prix d’entrée :
I.E sont, 16, 20, 80 et 60 Cento. 

L'APRÈS-MIDI. 10 et 20 Cents.

ee IiB CANADA”
QUOTIDIEN,

Le seul journal français à Ottawa
Abonni

“ LE COURRIER DE HULL,” H
HEBDOMADAIRE,

Renfermant les matières de F édition ^ i 
Quotidienne, ,]

Abonni

20 Ibs Cassonade Blanche $1.00 Presents de Noel it, SS.OO per année.)

13 de Sacre Grannie $1.00 
UneNnagnlllqne lampe valant 

12.60 pour 11.00

Après l’inventaire fait de notre 
stock nous avons décidé d’offrir 
nos marchandise» à des réduc
tions de prix spéciaux, pour 
ARGENT COMPTANT.

JOUR DE LAN

Oscar McDONELL C. H. POUCET 11, 01 par année lentement
•Les deux édition» p./âblea à l’avance.Les personnes atteintes de con

somption devraient faire l’essai du 
baume d’AUen pour le» poumons. 
En vente chex tous les pharma 
tiens. Voyez l’annonce.

A sa réunion hebdomadaire, 
lundi soir, l’Union Saint-Thomas a 
complètement refondu les règle
ments de sa constitution. Plusieurs 
nouveaux membres ont aussi été 
admis au fauteuil Nous ne sau
rions trop féliciter cette belle asso
ciation ouvrière sur ses progrès 
constants.

EPICERIES, PROVISIONS,
VERRERIES, VAISSELLE

101 RUE RIDEAU.

(Ci-devant employé chex 8. Laporte)

PoUce,6hier?6 U^s’caîacquitté^ sa MANUFACTURIER BIJOUTERIES.
tâche avec une aisance charmante.

La rumeur veut que l’Armée du 
Salut soit à préparer, dan» les 
tempsde répit que lui laisse son 
effervescence religieux, un concert 
qui aura lieu vers la mi avril. Si 
cette démonstration publique vaut 
les échantillons que noua avons 
eus du savoir faire do nos puri- MONOGRAMMES -SFÊCIALITâ). 
tains, ce sera fièrement drôle. lien’Si « m

Impressions de LUXE et de OOMMBROB 
ècutées avec soin et promptitude, en. 

plusieurs couleurs. Argent, Or, Broute, 
etc., d’un fini supéri

PRIX TRÈS RÉDUITS*»

N.B.—Nous garantissons que toutes 
ces marchandises valent les 
prix lié». Pas de déception.

(Bâtisse de THàtel Russell)

RUE SPARKS, OTTAWA.
Confectionne et répare toutes espè
ces de bijouteries,

GRAVEUR. ARGENTEUR 
BT DOREUR.

Lee ordres envoyés par ln Poste reçoivent 
one attention toute epéolale et sont exécu
tée avec eoin.

S'adresser à
Mr lAdministrateur du

•• CANADA," i
Orrawa. //

HARRIS, CAMPBELL & Co.
HUE O’COMMOH.

4 décembre 188* len
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